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Oujda 

 Cet article ne cite pas suffisamment ses sources (juin 2010). 

Si vous disposez d’ouvrages ou d’articles de référence ou si vous 
connaissez des sites web de qualité traitant du thème abordé ici, merci 

de compléter l’article en donnant les références utiles à sa vérifiabilité et 
en les liant à la section « Notes et références ». (Modifier l’article[1]) 

Oujda 
 Γدجو

 
Héraldique 

 
Administration  

Pays  Maroc 
Région Oriental 
Préfecture Oujda-Angad 
Maire Omar Hejira (PI) (2009) 
Code postal 60000 
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Démographie 
Gentilé Wajdi/ Wajdia, en français Oujdi/Oujdi 
Population 1 173 284 hab. (2011)[2] 
Densité 1 955 hab./km2 

Géographie 
Coordonnées 34° 41ƍ 12Ǝ N 1° 54ƍ 41Ǝ W 

[3]34° 41ƍ 12Ǝ Nord 
1° 54ƍ 41Ǝ Ouest [3] 

Altitude 450 m 
Superficie 60 000 ha = 600 km2 

Divers 
 Ville millénaire, capitale du Raï marocain 

Localisation 
Géolocalisation sur la carte : Maroc 

 

Liens 
Site web [4] 

Oujda (en arabe : ةدجو) est une ville du Maroc, située au nord-est du 
pays, à la frontière du Rif oriental, chef-lieu de la préfecture d’Oujda-
Angad et de la région de l’Oriental. 

Sa proximité avec Melilla (préside espagnol) et l’Algérie lui permet de 
jouer le rôle de carrefour entre l’Afrique du Nord et l’Europe. 

Géographie 

Situation 

Oujda est située à 55 km de la côte méditerranéenne, à 60 km de 
Berkane, à 140 km de Nador et à 152 km de Melilla[5]. Elle est bordée au 
nord par les monts des Béni-Snassen et à l’est par l’Algérie. 
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Climat 

La ville d’Oujda jouit d’un climat méditerranéen avec un hiver doux à 
froid et pluvieux et un été chaud. 

Les précipitations sont irrégulières et la neige peut tomber en hiver. Les 
précipitations sont comprises entre 350 et 500 mm par an. 

Les températures moyennes annuelles varient entre 15 °C et 20 °C. 
Celles maximales peuvent dépasser 40 °C, par exemple le 31 juillet 2001 
ou il a fait 46,2 °C ou encore le 12 juillet 2011 avec 45,7 °C tandis que les 
températures minimales absolues s’abaissent parfois en dessous de 0 °C 
comme le 28 janvier 2005 où la température a baissé jusqu’à – 7,1 °C. 
Toutefois, les températures sont toujours douces sur la côte 
méditerranéenne. 

Quartiers 

Article détaillé : Quartiers de la ville d’Oujda. 

Histoire 

Préhistoire et Antiquité 

On trouve 
des restes de 
l’activité 
humaine des 
temps 
primitifs dans 
les grottes 
des environs 
d’Oujda : 
silex, pointes, 
etc. Des 
spécimens de 
l’industrie de 
l’âge de la 
pierre ont été 
recueillis 
autour 
d’Oujda, vers 
Sidi Yahya, 

 
Mauretania & Numidia 

 
Jugurtha 

quelques silex taillés, dont un joli grattoir, à Aïn Serrak, des nucléus, 
lames, pointes et grattoirs, à Sidi Moussa, sur l’oued Isly, des grattoirs, 
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lames, pointes et disques en quartzite. L’industrie de la pierre polie, qui 
coïncide avec le début des temps géologiques actuels, a également laissé 
quelques traces dans la région. Vers les jardins de Sedd et au confluent de 
l’oued Nachef et de l’oued Isly, on observe des foyers du néolithique 
ancien. Sur le plateau du Djorf El Akhdar, on a retrouvé une moitié de 
hache polie de forme dérivée de la hache en boudin. Autour d’Oujda et de 
Taourirt subsistent des tumulus amazighs de formes variées, caractérisés 
par la pauvreté du mobilier : restes d’os humains, perles, pendeloques de 
cuir, fers de lance, etc. Un dolmen a été découvert en 1884 par Charles 
Vilain dans les Ayt Iznassen[6]. 

Selon les historiens, Oujda serait Lanigare, mentionnée par Ptolémée, 
ou de Stabulum regis située à l’ouest de Nigrensis (Tafna). Avant l’arrivée 
des Romains, les populations établies à l’Est du fleuve de Moulouya sont 
unies sous le royaume des Massaesyles. Dans cet état riche en hommes et 
en produits du sol, la culture des céréales et l’élevage du bétail sont 
développés. D’après l’historien romain Salluste le fleuve Mulucca 
actuellement moulouya, séparait le royaume de Jugurtha, roi de Numidie, 
de celui de Bocchus, roi de Maurétanie. Le castellum de Melwiya serait le 
Jbel Mahsseur situé à 20 km au sud d’Oujda. Quelques traditions locales 
actuelles maintiennent un souvenir de Rome. Il y des fractions de la tribu 
de Ayt Iznassen qui se nomme al Bakia se prétendent descendants des 
conquérants romains. 

Les persécutions antisémites des Wisigoths et de Justinien réorientent 
beaucoup de juifs dans la région. À partir du IIe siècle, le judaïsme, se 
répand dans la région. Des clans judaïsants et semi-nomades, s’établissent 
dans la région. Le souvenir d’une grande époque juive dans la région se lit 
dans la légende de Sidi Yahya Ben Younès et l’histoire de Debdou. 

Dans l’antiquité tardive, la cuvette d’Oujda est peuplée de nombreux 
villages. Selon l’historien Abou Hamid El Ghazali, ils auraient été habités 
par des chrétiens, sous le règne d’un roi appelé El Ablak El Fortas 
(l’albinos teigneux). 

Fondation 

La médina d’Oujda est fondée par Ziri Ibn Attia, chef berbère de la tribu 
des Maghrouas originaires des Aurès[7], région montagneuse de l’Est 
algérien. 

Oujda a en effet été fondée vers 994 au centre de la plaine des Angads. 
Investi par les Khalifes Omeyyades de Cordoue du commandement des 
deux Maghreb, Ziri Ben Attia (chef des Maghraouas,décide de s’installer 
au centre du pays qu’il va administrer. Il résout donc de créer une capitale 


